
ALLEZ CHEZner en retour. Nous craignent fort 
que les trois députés libéraux de 
l’Est MM. Evanturel, Robillard et 
Bronson n'aient pas déployé l'éner
gie nécessaire, dans cette circons-

•URE
-----POUR VOS-----

PrRROUlTBRIBS DE MAISOIT,
—TELS QUE-

SERRURES, COUPLETS, CLOUS, FEUTRE GOUDRONNE ET UNI,
ET MILLE AUTRES CHOSES.

IRy . GK LAYBRDTJRE,

LE DEPART DE GREENWAY

Le départ soudain du premier 
ministre du Manitoba et de son pro
cureur-général M. Martin, a étonné 
tout le monde, à l’exception de quel
ques libéraux qui semblent connaî
tre le dessous des cartes.

Après son arrivée à la capitale M. 
Greenway a eu plusieurs entrevues 
avec Sir John McDonnald au sujet 
du règlement des difficultés qui em
pêchent la construction du chemin 
de fer de la Vallée de la rivière 
Rouge. Comme M. Greenway l’a 
déclaré lui-même à un rapporteur à 
Toronto hier, Sir John s’est mon
tré très soucieux d’arriver à un 
règlement de cette affaire. Ce rè 
glement pour qu’il soit acceptable, 
ne doit pas sacrifier les intérêts des 
vieilles provinces, qui ont pris lors 
de la passation du contrat, la plus 
grande responsabilité, pour assurer 
la construction du C. P. R. Il ne 
serait pas juste, à présent, de deman
der à ces mêmes provinces de fa-re 
de trop grands sacrifices dans l’inté- 
rôt tout particulier du Manitoba.

Nous admettons et nous croyons 
juste la demande de l’abolition du 
monopole, mais M. Greenway de
vrait savoir que cette question ne 
pouvait pas se régler dans si peu de 
temps. Nous sommes enclins à 
croire qu’il a été influencé, par cer
tains libéraux, qui 11e Vont pas per
du de vu pendant son séjour ici. 
Voyant que le gouvernement pre 
nait tous les moyens pour eu venir 
à une entente, les libéraux auraient 
oerdu une belle occasion de pouvoir 
faire du capital politique, et M. 
Grenway, leur ami, laisse la ville, 
sans même donner avis de son dé
part.

09 tb 70, H.TJEI WILLIAM.
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Des modèles de plaques seront vus et 
des souscriptions seront reçues jusqu’à

JEUDI, 29 MARS COURANT.
JAMES HOPE & CIE.,

SPECIAUX Cela dew Bon Nparka * Klein, Ottawa.

VOITURES DE PLACE
1)B PREMIÈRE PLUSSE.

—DANS LE—
Commnnicalion léPphoniqueeii tout Lmp.

66, rue Nalut-I'atrlre, Ottawn.
GUSTAVE RICARD1 12 87-3

BORBRIDGE, SALON Di BARBIER-COIFFEUR.
Artiste de la tonsure et coiffeur de 
classe. Attoat'on toute spéciale à 
de cheveux des dames ol enfants.

unlère
coupeCotons. Cotons. 

Cotons. Cotons. 
Cotons. Cotons. 
Cotons. Cotons.
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xécuterons au 
vragea û fresque et déc 
tout genre. Venez noua voir avant 
ailleurs. Tout ouvrage sera garanti
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No 140 Rue Sparks
HUILES,TAPISSLE DÉPUTÉ DE MONTRÉAL 

CENTRE
Nous sommes maintenant prêt à faire toutes 
fortes d’ouvrages dans cette ligne, t°l que 
Photographie et peinture à l’huile, portrait 
agran ‘1, tout à desnrix léluitset lous les 
ouvrages garantis. Nous avons aussi ache
té les négatifs. Une visite est respectueuse
ment sollicitée.

i’ou- 
pap er de 

ant d’aller

agi toutes sortes 
orations en

Le Débat qui occupe l’attention 
de la Chambre depuis quelques 
jours, sur la motion de Sir Richard 
Cartwr ght, a donné lieu à plusieurs 
discours des deux côtés de la Cham
bre.

Rés

N. Belanger & J. Cousineau
No 140 Bue Sparks.

NOUVEAU SALON DE BARBIER
Hier, c’était au tour du député de 

Montréal-ceutre M J. J. Curran, qui 
a prononcé à cette occasioç l’un de 
ses plus beaux discours, certaine
ment l’un des meilleurs.

L’oraleur a été des plus heureux 
et a ouvert un nouveau thème à la 
discussion en comparant avec une 
habileté remarquable la position de 
l’Irlande avant l’union, au point de 

naturellement de l’agitation 
la question de Réciproci

té, au Canada et aux Etats- 
ellement.

DE PREMIERE CLAMS*
Elgin, tenu inr le plan 
Européen.

Les personnes quVdésirent être bien servies 
nt bien de venir" il mon établissement, ils 

seront lervias avec U plus grande politerse 
et satisfaction N’oohliezpaa la place. No. 7, 
rue Elgin, & coté du Bodega, vet établissa

ient ouvert le 21 d a ce mois. Une vi- 
llioitée.

CHAS. DESJARDINS, Prop

an No. 7, Rue

:
ares i®

AVIS RELATIFS AUX PASSEPORTSment s
Sï Les personne qui ont besoin de pasreporte 

i Gouvernement Canadien, doivent s’a- 
eser à ce Département et accompagner 
r demande de la somme de quatre piaa- 

erneuren

du
dreMaint île la Reine, très, bon 
Conseil.

causée 
té îllim 
Unis actu 
faire ressortir avec avantagée! dans 
des termes fort éloquents les résul
tats de la politique de Protection 
inaugurée par le gouvernement de 
Sir John A. Macdonald et a aussi 
fait voir les désavantages du com 
merce libre tel que le désireraient 
les occupants des sièges de la gau
che dont le chef actuel n’est autre 
que le proposeur de la motion qui a 
soulevé ce long débat, Sir Richard 
Cartwright.

Le discours prononcé hier par M. 
Curran fera époque dans les annales 
de la Chambre ; il a farit voir une 
fois de plus que le député de Mont 
réal centre est l’un de ceux qui pos
sèdent les qualités nécessaires pour 
être appelé à remplir de hautes 
fonctions dans le ministère.

£
G. POWELL 

Fecrttaire d’EtatM. Curran a su 8ou§ f 
e 1887RUE ELGIN, OTTAWA,

J. H. SPENCER, Propriétaire.
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VIENNENT D’ETRE REÇU

15 CAISSES DE-UENpilOIT-
le plus central, à proximité de la voie 
chars urbains, 20 verges tout au plue ; 
minutes de marche des Edifices du Parle
ment ; la maison a été renouvelée com
plètement.

Le public est servi de tout ce qui se trouve 
dans un restaurant de première classe.
FHXX : $1-50 peu: J oui

Chambres avec usage de bains chauds et 
frods pour CO à 75 centins par jour, d'après 
le plan Européen où à la semaine et au mois.

Le patronage du public tel instamment 
sollicité.

Si
CHAPEAUX

DE TOUTES SORTES.
Une grande variété de couleurs 

et de qualité. Tout est entièrement 
ment nouveau. Assortiment com
plet d’articles pour messieurs.

C. H. SPENCER. 
"La salle à diner du Restau 
a direction de M. S. CASSIDY m DOIS DE CRAVATES DE FANTAISIE

LE TOUT A ÊTRE VENDUCOUSENT FAIRE USAGE DE
L’Eau Minérale de St Leon.

CONVERSION DE LA DETTE DE 
LA PROVINCE a 25c. et 50c.

D’après les journaux libéraux, M. 
Mercier se serait occupé en Europe 
de la conversion de la dette de la 
province.

Ses amis assurent que des capita
listes français lui ont offert de ra
cheter la dette de la province de 
Québec à uue réduction considéra
ble sur le taux de l’intérêt à payer. 
La transaction se ferait avec la 
Banque de France qui pre 
toutes les obligations et débe: 
de la province et ne ferait payer 
qu’un taux d’intérêt réduit, soit 3£ 
ou 4 pour cent.

M. Mercier ne tardera pas sans 
doute à renseigner son peuple là 
dessus.—*‘Lb Canadien.”

purgatif, pre 
ils bo s chauds 

avant déjeuner. Un ou 
deux verres aux repas 
agiront très-efHc.ict ment 
contre la dyspepsie.

Prenez ceue Eau, qui 
eu un des meilleurs ré
actifs altérants, buvez-en 
tous les jours ; un verre 
toutes les deux ou trois 
heures, pour afiections 
chroniques, purifiera vo
tre $ang

Comme 
d’un à tro

■

111 RVE HIDE ATT

me régulateur 
l’Eau de 8t.- 
eàtoutfsles 

Prenez-en as
sez pour qu’elle agisse 
comme léger purgatif. 

Cette Eau est en 
chez tous les principaux 

pharmaciens et ép:c e.*s, à Vingt eu. le gal
lon, en gros et en détril, par la

Compagnie Eau Sb-Leon 
Mo. 534è Bue Sussex, Ottawa.

Léon STATUTS OU CANADAs’ai
litutions.

PUBLICATIONS OFFICIELLES

Les SUtuU

de prix envoyé sur c 
Statuts Révisées, 

Prix de de

Publications du 
te ànt du Canada, sont en ven 

Aussi des Actes séparés. L 
demande.

actuellement prêts 
$5.00.

AVIS
nx volumesL’sadBeâuifttratteii du Journal 

•* Le Canada” ne sera reapon- 
eable d’aucune dette cenlrac- 
leeeneen nom a mêlas d’un 
ordre signe par le dlreelear» 
M. Oscar McOonell.

Ottawa. 1» Mars, 1888.

R. CHAMBERLIN. 
Imprimeur de la Reine 
inlrôlenr de la papeterie.PTN.B. -Pour la dyspepsie ou l’indi 

gestion, buvez l’Eau apr*;- chaque repas, 
et pour la constipation prenes-là avant de
jeuner;

DépL des Impress 
Publiques et de la Pape 

Ottawa, Mars 1887. ) 13ins.

Marchandises
DE

Première Classe

Cnellletlee
En Alsace, deux soldats allemands 

passent devant un champ qu’un 
paysan est en train de semer.

—Sème toujours, dit l’un des sou
dards ; quand ton grain sera mûr, 
c’est nous qui le mangerons.

— G.i n’a rien d’impossible, répond 
le laboureur; c’est de l’avoine.

Un monsieur et une dame se pré
sentent pour louer un appartement.

Le concierge :
—Est ce que monsieur et madame 

sont seuls ?
—Nous avons avec nous un fils 

de trente ans.
—Impossible de vous louer, alors; 

le propriétaire no veut pas d’enfanîs 
dans la maison.

Yeiuuit d’etre reçue»

Ognous rougM au quart A grand marché.

4 lbs de j r ânes turque, pour 25 ets.

Oranges nouvelles, 20 cts la douzaine.

Citrons nouveaux, 20 ets la douzaine.

Figues nouvelles, 3 Ibs pour 25 cts.

RESUME TELEGRAPHIQUEDattes nouvelles, 3 lbs pour 25 vis.

(Dépêches de cette après-midi)
«banvctm'ul de leeapèrwlare

Chicago, 22—Des dépêches venant 
de différentes parties du Territoire 
Indien, Illinois et lowa, rapportent 
qu’un grand changement dans la 
température s’est opéré depuis hier, 
on craint beaucoup que le blé d’hi
ver soit sérieusement endommagé.

Arrivage»
New York, 22-Le bateau à va

peur “ Spain ” est arrivé venant de 
Liverpool et “ l’Elden ’’ de Drerner.

Va* de grève

New York, 22—Une dépêche de 
Chicago dit qu’il n’y aura pas de 
grève sur les lignes du chemin de 
for de St Haul. Celte difficulté a 
été définitivement réglée hier par 
les comités privés des doux lignes 
et de plus il a été décidé que lei prix 
du transport sur la ligne Q. seraient

Sucre et Sirop d’Krablo nouveaux

€ H K Z

JOHN CASEY,
294 et296, RUB DALHOUSIH

FAITS DIVERS

Une calanti-oplie en Californie

La ville de South Vallejo, co nié 
de Solano, Californie, a été jetée 
daiir le deuil < t la consternation par 
une épouvantable catastrophe dans 
laquelle trente ou quarante person
nes, pour le moins, ont péri écrasées, 
noyées ou brûlées vives, par suite 
d’une explosion à bord d’un bateau 
à vapeur.

Située trente milles environ de 
San Francisco, la ville de Soutli 
Vallejo < si séparée par un petit dé
troit d’une autre ville, appelée Val 
lejo Station. Vers six heures du 
matin, le baleau à vapeur “ Julia ", 
faisant le service entre ces deux vil
les et ayant environ soixante-dix 
personnes bord, parmi lesquelles 
de nombreux ouvriers se rendant 
dans les chantiers de bois de cons
truction situés de l’autre côté du 
détroit, était sur le point de quitter 
South Vallejo, lorsqu'une formida
ble explosion s’tst fait entendre et 

ôme temps le bateau tout entier 
était en flammes. Les personnes 
qui oc trouvaient sur le pont ont été
précipitées à l’eau ou ont été tuéoe 
par des éclats de bois et de fer.

Tous les habitants du voisinage 
sont accourus au bruit de l’explosion 
et en quelques minutes l’embarca
dère était envahi par une foule 
affolés composée en grande partie 
des patents, des femmes et des en
fant* des malheureux qui s’étaient 
embar 41163 à bord du “ Julia ’’. Ixj 
bateau était tout en feu et comme la 
plupart des passagers s’ôtaient ins
tallés dans les cabines, à cause du 
froid et du brouillard, il était im
possible de leur porter secours. Puis 
tout à coup des barils de pétrole qui 
étaient emmagasinés dans le dock 
de l’embarradf-re ont pris feu. Tous 
les pompiers de la ville sont arrivés 
sur <e lieu de la catastrophe ; mais 
just ment la marée basse venait de 
se produire; l’eau s’était retirée très 
loin et on n’avait aucun moyen de 
combattre les flammes.

Le feu s’est alors propagé avec 
une rapidité ell'rayante et tout a été 
biûlô sur un rayon de plus de six 
cents pieds, y compris la gare des 
marchandises et le bureau de télé
graphe de South Vallejo. 11 était 
plus de midi lorsque l'eau, ôtant 
enfin revenue, les pompiers ont pu 
se rendre maître du feu.

Quand aux infortunés passagers 
du “Julia", la plupart ont été noyés 
en cherchant à se sauver, ou brûl 
vifs avec le bateau. Quatorze per
sonnes cependant, y compris le ca 
pilai ne, M. Gedye et le pilote. Char
les Heath, avaient réussi à se sauver 
avant l’embrasement du dock, 
toutes sont plus ou moins gr 
ment blessées. Douze cadavres, 
tellement carbonisés qu’ils étaient 
méconnaissables, ont ôté retrouvés 
depirs dans la coque du bateau in
cendié, et l’on a lieu de croire que 
le nombre des tués est de quarante 
en tout

Un ignore quelle a été la cause 
de la catastrophe, car on se servait 
de pétrole comme combustible à 
bord du “Julia". Toutefois, l’opi
nion générale est que c’est la chau
dière qui a fait explosion. Déjà, il 
y a quelques années, la chaudière 
du même bateau avait fait explosion 
et une dizaine de personnes avaient 
été tuées.

Quinze cadavres en tout avaient 
été retirés aux derniers avis de la 
coque du bateau à vapeur “ Julia’’, 
détruit par un inceniie à bouth 
Vallejo, Californie.

L'épave a été explorée par des 
plongeurs ; mais on n’y a pas retrou
vé d'autres corps, et pourtant une 
vingtaine de personnes manquent 
encore à l’appel. On croit que l'on 
ne pourra retrouver leurs cadavres 
que lorsqu’on aura réussie à ren
flouer l’épave. 11 est maintenant 
établi que ce sont les chaudières qui 
ont fait explosion, car les réservoirs 
dans lesquels était le pétrole employé 
comme combustible ont été trouvés

Tourne!
New York, 22—Jack Jallon, de 

Hrooklyn, 
de Hrdokl 
l’assaut l’un à l’autre, à Vile Longue. 
L’enjeu consistait en un prix de 
$500 ; il y avait 00 amateurs pré
sents, et la bataille devait avoir lieu 
avec, des gants, tel qu’exigé par les 
règlements Depuis le commence
ment jusqu'à la lin la bataille a ôté 
très vive el Smith au cinquantième 
assaut paraissait être le meilleur 
homme. Durant la lutte, Jallon a 
donné plusieurs coups violents à 
Smith et le jeta par terre plu
sieurs fois, mais Jallon reçut 
un coup si ter îble qu’il resta sur 
le carreau ; quelques instants on 
croyait qu’il ne pouvait plus conti
nuer, mais à la stupéfaction de tous, 
il se role va et, 
sairo un coup 
que celui-ci resta 10 minutes avant 
qu’il put ouvrir les yeux ; Il apprit 
alors qu’il avait été battu. Le prix 
fut accordé à Jallon, et une sous
cription do $100 se fit en faveur 
du vaincu pour le dédommager de 
ses mauvais traitements.

AhumIiiFh

et James Smith, aussi 
yn, sont venus 70 fois A

n.appliq ua à son adver- 
rt sur la tempe,

Denver, Col., 22— Les dernières 
nouvelles d’Arizona nous disent que 
trois courriers ont été assassinés 
pendant qu’ils faisaient leurs trajets 
aux mines de Vulture et de Phœnix 
on suppose que se sont des brigands 
“Out Law" qui sont les auteurs de 
ces meurtres

A bon Marché.

----- ET------

DRAPS POUR COSTUMES.

Nous prétendons avoir les 
plus jolies pièces de Marchan
dises dans Ottawa.

S’il vous plaît, faites-nous 
une visite et vous jugerez par 
vous-mêmes de l’exactitude de 
nos avancés.

1,8,—L’établissement de Modistes 
pai Excellence.

Dupuis <& XTolin

ààintacts.
Toute la ville est en deuil. L’en- 

quôle officielle ne commencera que 
lorsque l’épavo sera renflouée.

Vow ae poirrles von» procurer ■■ pantalon, on un habillement 
nnx geato pi» exquis ailleurs qa’lel.

530-RUE SUSSEX—53Os

Son Excellence le lieutenant-gouverneur 
dî la province de Québec, M. Ai gère.

Son Honneur le maire de la ville de Qué
bec, l'hon. F. Langelier.

L'hon. J. A. Chapleau, secrltare d’Etat 
du Dominion du Canada.

L'hon. Wilfrid Laurier.
L’hon. sénateur Trudel.
M. J. M. Lemoine, F. R., 8. C.
M. J. N. Gregory’, chef du ministère de la 

Marine à Québec.
Dr A Longpré, Papineauvi le, D. Q 

(La “Feuille d’Erable," 15 mars 1888.)
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Toutes lettres, correspondances etc. etc. 
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Ottawa Ont.

BUREAUX ET ATELIERS
118 rue St Patrice

«14 et 416 rue Sussex.

«

Nous apprenons avec regret que l’hono
rable sénateur Rolland, représentant la di. 
vision des Milie-lsles, est mort ce matin à 
5.30 heures à sa résidence à Montréal.

Jean-Baptiste Rolland est né dans la 
paroisse de Verchères, le 2 janvier 1815, 
et vint à Montréal au printemps de 1832. 
Quelques jours après son arrivé*, 11 s'en
gagea comme apprenti typographe dans les 
ateliers de la “Minerve." A l’àge de 21 
ans il termina son apprentissage et entra 
comme typographe au “Courrier de Mont
réal," où il demeura 4 ans. Deux ans 
après il formait avec M. John Thompson, 
une société d'imprimerie connue sous le 
nom de Rolland et Thompson.

Quelques années plus tard, il;fondait sur 
la rue St Vincent la célèbre maison d’im
primerie J. B. Rolland et fils.

Grâce à ses talents et surtout à son éner
gie, il acquit rapidement de la fortune et 
il établit, Il y a quelque temps, l’importan
te fabrique de papier de St Jérôme.

M. Rolland a été président delà chanr 
bre de commerce, prisident de la société 
St Jear-Bapliste, directeur de l’assurance 
La Citoyenne, commissaire du hâvre et a 
représenté Montréal-Est au conseil de ville 
pendant neuf ans. Il a publié un grand 
nombre d’ouvrages franco-canadiens.

En 1839, il épousa Mlle Esther Dufresne, 
de St Laurent, qui lui a donné six gar
çons, et six filles dont quatre vivent encore.

En 1887, il fut appe éau Sénat.

LE CANADA
Ottawa. 99 Mars- 1888

La commission du travail siège à Sa nt- 
Jean, N.-B.

La prorogation de la Chambre de To
ronto a été remise à demain.

Le lieutenant-gouverneur Dewdney doit 
retourner à Régina la semaine prochaine.

M. Baird de Queens, parle aujourd’hui 
sur H motion de Sir Richard Carthwrighl.

Le clergé catholique de Terreneuve s’est 
déclaré en faveur de l'union au Canada.

Une grande assemblée politique a lieu 
aujourd’hui à Mascouche, comté de L’As
somption. Les deux partis sont représentés.

L’honorable sénateur Thibodeau est dan- 
geureusement malade ; il a été administré

Il est probable que l’arrangement avec 
le Pacifique, au sujet du mo îopole, s; il 
conclu cette semaine. LE CHEMIN DE FER DE MONT- 

RÉAL A OTTAWAL'honorable sénateur Montgomery, de la 
Neuve Ile-Ecosse est malade et ses méde
cins dé.espèrent même de le sauver. Nous reproduisons de “La Près

se”:
Le comité des privilèges et élections 

"prendra, demain, sous considératio a, la 
contestation île l’élection <lu comté de 
Kent, Ont.

M. Tourville, de Montréal, est ici ; il 
demande au gouvernement d'améliorer, 
dans l’intérêt de la navigation, la riv ère 
St François.

D'après un rapport publié par la clumbro 
de commerce de l’endroit, le montant 
d’affaires faites à Régina, l'année dernière, 
s’élève à $1,080,750.

Il est plus question que jamais de la 
construction de relie ligne importante de
vant relier Vaudreuil à Ottawa, en traver
sant le comté de ce nom, ainsi que Prescott 
et Russell dans toute leur longueur, jusqx'à 
la capitale.

Ce chemin sera le plus court de près de 
quinze milles entre Montréal et Ottawa 
Aucune difficulté naturelle considérable ne 
se présente sur son parcours. Des hommes 
actifs, de ressources et d’expérience, com
me MM. Beemer, Charlebois et Mongenais, 
sont à la tête du projet. Sans doute les 
gouvernements aideront, mais leurs secours 
ne sauraient être suffisants pour assurer la 
construction de cette ligne d'une importan
ce majeure pour trois des plus beaux com
té du Canada central.

Le Pacifique, le Grand-Tronc, l’Atlanti
que vont déjà à Oltawa, mais ces chemins 
passent à une si grande distance des cen
tres d’Inbitations riverains de l’Ottawa, 
que la population se trouve sans moyen de 
communication rapide et qu’il lui faut s’a
dresser au Pacifique, en traversant la riviè
re, ou à la navigation durant l’été.

On voit les inconvénients qui résultent 
de cet état de chose.

Nous n'exagérons pas en disant que ces 
trois comtés passent parmi les plus riches 
et les plus fertiles, dans le Canada. Un 
cliemin de fer qui les traverserait en dou
blerait la valeur sous le rapport agricole et 
commercial.

Or ce chemin est assuré si seulement les 
municipalités de ces comtés veulent faire 
leur pan de sacrifice qui serait bien légère, 
nous a-t-on représenté. On se contenterait 
tout simplement de l’acquisition du droit 
de passage aux frais de ces mômes munici
palités.

Il est à espérer que ces dernières compre
nant leur intérêt bien entendu, ne manque
ront pas de profiter de cette bonne occasion 
—qui ne se présentera pas de si tôt si elles 
la laissent passer—pour procurer a leurs 
comtés un mode de communication devenu 
indispensable dans toutes les localité où 
l’on veut avancer et prospérer.

r

La députai on choisie par le gouverne
ment de Terreneuve, dans le but (le consi
dérer la question de l’entrée de, l'ile dans 
la Confédération, se rendra probablement 
à Ottawa vers le milieu du mois prochain.

M. Prior fera demain l’interpellation sui
vante : Le gouvernement se propose-t-il de 
nommer une commission à l'effet d’établir 
les limites entre la Colombie Anglaise et 
l’Alaska, et, si oui, quand ?

Les éleveurs de bestiaux ont subi d’énor
mes pertes aux Etats-Unis l’an dernier.

Les maladies contagieuses et notamment 
ont fait mourir desla gjeuro-pneumonie 

mrikers d’animaux et entraîné—d’après le 
sénateur Palmer—une perte totale pour le
pays de $50,000,u00.

M. Davies demandera demain, copies de 
tous rapports envoyés au gouvernement 
par le commandant Cordon, ou aucun autre 
officier employé au service de protection 
des jêcheries, sur la condition des pêche
ries, les effets du service da protection et 
les résultats probables de la continu tli-n 
de la politique d’exclusion des pêcheurs 
américains de nos ports et de nos enix.

M. Kirk demandera demain : copie de
toutes soumission reçues pour te clôtuiage 
du chemin de fer de prolongement vers 
l’Est, dans la Nouvelle-Ecosse, et dj l’In- 
tercolonial, à partir de Pic'.ou Landing 
jusqu'à la Jonction à Windsor, ainsi qu’un 
état indiquant le nom de la personne ou 
des personnes auxquelles des contrats ont 
été donnés, s’il en a été donné, et la lon
gueur du clôturage donnée à chaque entre- 

que le moulant à payer à

Nous devons ajouter que, d’après 
les informations que nous recevons 
tous les jours de Prescott et Russell, 
les municipalités de ces deux com
tés, sont prêtes à contribuer leur 
juste ^ai t pour assurer la construc
tion de ce chemin de fer. Le gou
vernement fédéral et le gouverne
ment de Québec sont prêt» à aider, 
le gouvernement fédéral ayant déjà 
voté une subvention de $96,000 
pour les premiers trente milles du 
chemin, la compagnie a l'assurance 
aussi, nous dit on, du m#uverne- 
ment de Québec, d’une r^bvention 
pour la section bas canadienne.

Mais le gouvernement ^retrograde 
d’Ontario, refuse carrément de sub 
ventionner la section haut*canadieii- 
ne, quoique ayant dans ses coffres 
$6,000,000 de surplus. M. Mowat 
s’imagine sans doute que son devoir 
comme premier ministre de la pro
vince, consiste à foire payer des 
taxes au peuple, et de ne rien don-

plet $e Hardee Faites de Printemps etc. 
imUdérablemeat rédalU.

praneur, ainsi 
• chacun d'eux.

Le débat est engagé dans la législature 
•du Nouveau-Brunswick sur les fumeuses 
résolutions de la conférence interprovin-

Un député, M. tiannington, a prouvé que 
les résolutions proposées à la conference 
de Québec avaient germé dans le cerveau 
de M. Blake et que celui-ci n’en avait émis 
l’idée dans l’on de ses Xüscoure que pour 
refaire une popularité à son parti.

Dans l'esprit de M. Hannington, c s lé- 
solulions que l’on soumet actuellement au 
parlement du ^Nouveau-Brunswick n’ont 
qu’un but : celui de créer des embarras au 
gouvernement de la Puissance.

A sa dernière séance, l’Institut Canadi n 
de New-York a élu membres honoraires les 
messieurs dont les noms suivent :

Son Eminence le cardinal archevêque
Taschereau.

OBnat es veste m stock com 
» de» prix et
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